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Nous nous trouvons dans une phase difficile de l' existence de By-
zance, Iorsque les empereurs, qui prennent Ie pouvoir se decident amet-
tre en ordre les affaires de l'Etat. C' est la dynastie des {(Macedoniens»; 1 

leur regne (867-1095) inaugure une nouvelle periode de gloire. Grace 
it eux, les ennemis de l' exterieur sont repousses et lapaix de I' eglise 
s' etablit avec la cessation de Ia lutte iconoclaste, qui a dure plus de qua-
rante ans. C' est ainsi que l' ordre s' etablit avec la prosperite de l' Etat, 
de l' eglise et avec Ia renaissance des Iettres et des arts. D' autre part, 
comme on Ie sait, bien que Ie schisme commence sous Photios (886) en-
tre l' eglise orientale et l' occidentale ait provoque Ia separation de ces 
deux egli.ses ceci toutefois n' a ampecM en aucun cas l' evolution de 
l' art byzantin, reste dans les cadres severes de l' ancienne tradition ec-
clesiastique. Au contrai.re, l' art byzantin issu de l' art ancien se renou-
velIe par des elements nouveaux. La suite de son evolution connait de 
nouveau d' innombrables eres de renaissance sous Ie regne des {(Mace-
doniensl), des {<Comnenesl> et des {(Paleologues» 3. 

Ces periodes correspondent, comme nous 1'avons deja dit aux di-
verses traditions ecclesiastiques. Cet art demeure entier et florissant jusqu' 

denr de la cour byzantine. Pendant cette peri ode l' art de Byzance domine 
toute Ia Chretiente, rayonne en Occident, a Venise, a Sicile et en d' au-
tres villes et s' etend sur les differents peuples, devenns chretiens mais 
en prennant en chaque pays un caractere particulier. 

Des l' epoque de la dynastie des {<Mecedoniens}} l'e glise croisee avec 
dome s' etablit comme type nouveau 4. Ce type predomine dans tout l' 

1. P a u I . L e mer Ie, Histoire de Byzance (que sais' je ? pag. 92 suiv.), 

3. C h. Die h I, d'Art Byzantin, page 366. 
Ii. C h. Die h I, Manuel d'Art Byzantin, page '*10. 
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Empire byzantin jusqu' a sa chute (1453) et demeure avec quelques 
transformations plus precises dans I' eglise orthodoxe; n continuea 
exister jusqu' a nos jours. Nous savons que l' eglise byzantine croisee, 
carree ou Iegerement oblongue de forme est couronnee par un systeme de 
voutes auxquelles s' appuient en long et en large Ies arcades de la croix 
avec Ie d6me 1. 

Celui-ci s' eleve antre les deux et est soutenu par les voutes ou cou-
poles basses des quatre pieces angulaires. Avec la subdivision de l' e-
glise en huit pieces on est parvenu A l'unite de I'interieur de l' eglise, 
subdivision d' ailleurs restant invisible. 

L' Autel definit Ie prolongement de l'unite de l'eglise principale; 
parce que les murs separant I'Autel de I'eglise devinrent plus fins en Ie 
divisant en trois parties principales .. 

L'Autel principal, la table d'offrande et Ie diaconicon qui se termi-
nent en trois arcades: les narthex, les narthex exterieurs et les portiques 
qui s' ajoutent comme des constructions second aires sans qu' elles soient 
indispensables A l' eglise principale. C' est ainsi que l' eglise byzantine 
croisee se distingue par son unite interieure et en general pour sa sispo-
sition nette et symetrique. A l' exterieur, les eglises byzantines croisees 
presentent un grand nombre de differences si on lescompare avec celles 
des temps plus anciens. Mayonnerie tres travaillee et riche decor de bri-
ques rouges qui different selon l' endroit et l' epoque, ornent les murs, 
Ies arcades et les fenetres 2. De hautes et belles coupoles comme aussi Ia 
decoration en guirlandes de fleurs du plafond, caracterisee par Pelancee 
eIegante de la croix avec dome qui domine, offrent a l' eglise byzantine 
de la grace pittoresque. Tout ceci se trouve en contraste avec l' aspect 
de lourdeur exterieur des eglises des temps precedants 3. 

Quant au systemedel'appufdes vouteii-ou 
l'architecture de cette periode garde comme au commencement l' equi-
libre entre eux et la transition des poids aux murs exterieurs. 

Les arcs unissant les quatre colonnes aux murs et de petites coupoles 
des niches angulaires, qui servent de contreforts, transferent Ie poids des 
coupoles de la croix et du dome aux murs exterieurs. 

Le simple et parfait sysMme d'equilibre des coupoles, comme aussi les 
petites dimensions des domes de toute l' eglise a permis des Ie XIe siecle 
la generalisation des colonnes en marbre pour I'appui du d6me des eglises 

1. H. Lee I e r c q, Manuel d'ArcMologie Chretienne, tom. II. page 106, 
2. r. (U't""f) P [ () u, Xptcr't"tocvt)(1) )(CU Bu1;;ocv't"w1) 'ApxoctoAoy[oc...6v..A'.,creA. 'l11 
3. C h. Die h I, Manuel d'Art Byzantin, page 410. 
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byzantines eroisees 1. Cette finesse des membres appuyants d' OU l'im-
pression de Iegerete des coupoles, l' elancee des domes reposant sur de 
hauts tympans, les arcs sureleves des fenetres et les niches a I 'interieur 
et al'exterieur des murs servent a. lapremiere spiritualisation, qui semple 
eteinte dans les eglises de I' epoque transitoire (c'est-a.-dire au moment 
du desordre interieur de l' Etat). 

La propagation par consequent, des Ie debut du IXe sit3cle du type 
byzantin aV0C la croix et sa domination dans tous les pays de l' Orient 
ont contribue a l' apparition d' un grand nombre de transformations, 
sont dues d' une part a. la difference de l' origine du modele et d' autre 
part aux influences et aux moeurs locales 2. Le regne de la dynastie des 
«Macedoniens», des «Comnenes» et des «Paleologues,) peut etre consi-
dere comme etape importante pour l'eglise byzantine croisee, toutefois 
les ecoles de Constantinople et de Grece y ont joue un grand role. 

Cette petite revue historique de l' art byzantin du IXe siecle au XYe 
siecle nous la situons deja. dans la dynastie des {(Comnenes», c'est-a.-dire, au 
XIle siecle au moment OU a eu lieu Ia construction des eglises que nous 
allons examiner, et l' art avait atteint son apogee. Ceci, on doit peut etre 
l' attribuer a l' emprise des empereurs sur les differents problemes dog-
matiques. Cette activite «des Comnenes» sur ces questions est tres im-
portante parce que Ie dogme et toute la theorie chretienne deja. develop-
pee sont etroitement liees au contenu et au caractere de l' art chretien. 

La foi profonde dans Ia mission spirituelle de l' homme, l' exalta 
tion du monde spirituel, Ia nouvelle doctrine des rapports de I' etre en-
vel'S Dieu et la vie qu' on croyait et qu' on attendait apres la mort ont 
trouve leur expression dans l' art et contribue d' une tene maniere a. 
faire prendre al' art une forme nouvelle basee sur son contenu nouveau 3. 

Au point de vue artistique la comprehension et Ia valeur de l' art 
chretien sont formees sur ce principe. Par consequent Ie type nouveau 

ond en au caractere "tuel demandait l' ideal de la foi. 
ses formes sans cesse dans l' art grec et 

leurs beaucoup de differences entre eux. J' ai deja. fait voir la reconci-
liation spiritualisant Ie naturel vivant et la necessite organique des fi-
gures helleniques. 
_ Mais ce qui a donne la valeur positive a l' art chretien, c' est la force 

meme issue_de la necessite du nouveau culte 4. Grace a cette force, estJ;l.C-
1. 
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complie une reconstitution des modeles et des formes empruntees et en-
fin la creation d'un nouveau style architectural!, tandis que dans Ia pein-
ture Ia necessite de la presentation d' un grand nombre de themes nou-
veaux d'idees et de dogmes a cree toute une epopee de personnes et de 
scenes avec une unite artistique imposee dans tout Ie monde, jusqu'a Ia 
Renaissance italienne. Ainsi la peinture chretienne, des les premiers 
siecles recherche ses modeles tant dans Ie monde greco-latin que dans Ie 
mande juif de la dispersion 2. 

Ces modeIes ensuite, elle essaie de Ies appliquer en leur donnant un 
contenu nouveau selon les nouvelles conceptions. D' autre part les sym-
boles et Ies figures allegoriques tiennent une grande place; ils representent 
l' eternite de la vie et Ia redemption de l' ame par Ie Christ. Tout de suite 
apres Ie triomphe du Christianisme la peinture entreprend de se mettre 
au service d' un grand but. L' Eglise prit I' art sous sa protection et sa 
domination et essaya de cette maniere de representer considerablement 
a travers elIe Ie triomphe du Christ, sa vie, ses paroles et celui des Saints. 
De meme, elle voulut representer les dogmes et les idees de l' Orthodoxie 
en vue de les enseigner aux fideles 8. Nous savons bien que l' icone sainte 
jusqu' aujourd' hui encore garde pour Ie Chretien une grande importance, 
un sens profond, parce qu' elIe figure des visages Saints qui se trouvent 
en contact direct avec lui, tout en lui rappelant leurs luttes et leurs 
sacrifices pour l' idee chretienne;" elIe represente egalement dans des 
scenes successives de narration evangelique ou l' interpretation des 
idees dogmatiques autour desquelles s' orientaient toutes les recherches 
intellectuelles de l' epoque. 

En effet, dans l' iconographie byzantine, Ia lettre de la narration est 
souvent representee avec une simplicite primitive mais la plupart du 

rent dans un art merveilleux, Ie sens dominant dans lequelle point pri-
mordial est Ie caractere spirituel, la grandeur officielle et Ie ton severe; 
parce que tous ces elements dirigent la poesie ecclesiastique, les grandes 
ceremonies et toute la vie intellectuelle de Byzance. Ces scenes avec Ie 
temps s' elargissent puisant leur matiere non seulement dans l' Evan-
gile, mais dans les Apocryphes, dans les psautiers de la Sainte Liturgie, 
de l' Apocalypse, dans les psaumes et meme dans les prieres 4. Tout ceci 

1. S t r z y g 0 W ski, Kleinasien, ein Neuland del' Kunstgeschichte, Leip-
zig, 1903. 

2. Ad. G r a bar, La peinture Byzantine, page 14 suiv. 
3. Migne P. G. 79, 577 (Ne:!AOU ' AvaX<.Up1)'t"ou EA' t71;tO''t"OAn tmYPwpofLev'(j 

« 'O),UfLrcw13wPC;> trc<x'px.4-l ll). 
4. C h. Die hI, Manuel d'Art Byzantin, page 301 sniv. 



372 S. Savvas 

forme toute une epopee, creation d' une riche imagination et d' une pro-
fonde religiosite I, 

Digne d' admiration est aussi Ie nombre important des figures cara-
cteristiques du Christ, de la Vierge, des anges, des apotres, des prophetes, 
des hierarques, des saints; chacune separement a Ie type, offrant 
Ie noyau spirituel et non pas individuel des personnages. Ces formes 
issues du pro fond sentiment religieux avec Ies attitudes divines, tran-
quilles et severes dans un fond indetermine d' or ou de bleu cieI, offrent 
une impression toute spirituelle de ces personnages, en devoilant de 
l' ideal intellectuel de l' epoque. 

D' autre part, l' architecture ecclesiastique dans sa premiere pe-
riode d' apogee (se trouve face a de nouveaux problemes, comme la 
necessite du culte nouveau Ie demandait), ]' utilisation des eglises pour 
la reunion des fideles et les ceremonies qui s' y deroulaient a transforme 
et enrichi les modeles qu' elle avait empruntes a l' art grec et oriental. 

Comme Ie nombre des ceremonies religieuses et l' adoration des mar-
tyrs de la foi augmentait, l' architecture a impose Ie type de basilique 
et de l' egIise circulaire (6glises rondes et polygonales) en developpant 
ainsi les edifices d' origine hellemstique, seIon Ies exigences toujours du 
nouveau culte 2. Mais c' est surtout dans les eglises avec coupoles et 
domes que l' architecture chretienne garda ]' esprit Ie plus createur et 
parvint selon la conception chretienne a donner al'exterieur des eglises 
l' aspect d' un endroit sacre. Avec un savant sysMme d' equilibre des 
coupoles, la restriction des. supports inMrieurs et Ia suppression appa-
rente de volume et de poids sont accomplis au moyen d' un eclairage 
approprie et d' autres. Tout ceci dans l' interieur des eglises donne 
1'impression d' un endroit spirituel. Cette reussite parfaite se trouve 
dans I' eglise de Sainte Sophie de Constantinople; on la considere arti-
stiquement comme l' expression la plus parfaite de l'esprit chretien 
dans l'architecture byzantine 3. 

ces 1 
apogee acette periode deja annoncee, qui se situe sous Ie regnedes Com-
nenes (1086 -1203). C' est ainsi par consequent, comme nous l' avons 
deja mentionne, que les empereurs ont insuffle dans l' art un air nou-
veau, et a la suite d'une certaines cristallisation sous la dynastie des 
Macedoniens, s' est cree Ie style nouveau de Ia construction des eglises. 
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A l' epoque des Comn?mes alors, les eglises croisees deviennent a 
Constantinople plus artistique et plus riches en decor architectural, 
grace a l' ascension toujours montante et la Iegerete des membres 
arcitecturaux a. l' interieur de l' egIise. 

L' eglise de Pantepoptou fondee par Anne la Maritime, mere d' 
Alexios Comnene A (1081-1118) et l' eglise de Saint Theodore, dont Ie 
fondateur est inconnu, toutes deux reperesentent l' affinement deco-
ratif du sentiment a. l' epoque des Comnimes. Mais la parfaite evolution 
a. la meme periode de l' eglise croisee est representee par celIe nommee 
aujourd' hui Jelrek-zami, catholicon autrefois du couvent du Panto-
krator. Ce catholicon se compose de deux eglises croisees avec dome 
ayant des narthex grandioses et communiquant entre eux par Ie tom-
beau royal des Comnenes. 

J' ai rappeIe brievement l' histoire de l' art byzantin afin de pou-
voir sur cette base scientifique, mieux parvenir a l' ecole grecque dans 
IaquelIe les nouveaux principes d' art se forment. Les quatre eglises de 
Peloponese que nous allons examiner font partie de cet art. Nous savons 
que dans les villes de la Grece principale, c' est-a.-dire de la Grece con-

. tliientale, de Peloponese, de Thessalie et de l' Epire se fonda une ecole, 
sur laquelle l' influence de Constantinople fut considerable'! 

Quant a. ses caracteristiques fondamentales, cette ecole ressemble 
it celIe de l' Orient, elIe forme cependant des figures architecturales 
propres a. elIe et de decor particulier. La formation de I' eglise croisee 
de Grece provint comme dans les pays orientaux de Byzance, du type 
de la croix libre, d' une part avec l' adjonction des quatre niches angu-
laires oblongues soutenues par des arcades, d' autre part avec Ie rem-
placement graduel des murs de la croix au moyen des __ 

---Le-type Xle siecle,· 
lorsque les colonnes et la forme de l' eglise sont devenues carrees. Ses 
caracteristiques essentielles, dues a. son origine, c' est-a.-dire, a. la com-
binaison de la croix libre et celIe de la basilique avec coupole est la toi-
ture des cotes angulaires avec arcades et surtout la fusion de l' Autel 
dans Ie coM Est de la croix, sans aucune adjonction d' endroit parti-
culier, abrite par des coupoles plus bas 2. 

Les eglises grecques croisees peuvent etre divisees en deux cate-
gories: Les eglises mi-complexes a. quatre colonnes, chez lesquelles l'Autel 
occupe une partie seulement du cote Est, ayant des murs particuliers se-

1. r. 1: (J) "rJ P (0 u, Xpter"tocvtx'l) xoct 'Apxcno)oy(oc, ,,6!L' A', ere". 409. 
2. G. Mill e t, Ecole Grecque, page 1H suiv. 
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pares, les piliers sur lesquels s' appuie l' iconostase et les eglises it deux 
colonnes1 . La plupart des eglises grecques font partie de cette categorie. 
Tout Ie cote Est, est occupe par l' Autel, lorsque les colonnes de l' icono-
stase prennent la place des colonnes absentes Est de la croix. Rarement 
Ie type it deux colonnes prend strictement la forme carree ayant au lieu 
d' une paire de colonnes de l'Autel et celles de l'eglise quatre colonnes ou 
quatre piliers carres. De cette maniere les eglises deviennent simples a 
quatre colonnes et it quatre piliers. 

Le type complexe it quatre colonnes de Constantinople avec l'Autel 
attache a l' endroit carre de la croix se trouve dans beaucoup d' eglises 
en Grece, fondees ces dernieres, grace a des dons de la cour byzantine. 
Le meme type se rencontre aussi dans des couvents catholiques sans 
toutefois que les autres caracteres et Ies figures architecturales, Sauf 
exception, soient influences par l' ecole de la capitale. 

A Ia forme definitive du type du debut du XIe siecle succeda Ie 
perfectionnement des techniques de construction et des formes archi-
tecturales avec de petites transformations selon les villes et les epoques. 

Les eglises avant cette epoque comme aussi celles de l' epoque sui-
vante d'un art lalque dans des provinces et iles Iointaines, conservent des 
techniques et formes orientales comme par exemple la construction en 
pierre, l' utilisation !imitee du decor en briques rouges et la forme ronde 
des domes et des absides. A partir du XIe siecle, les eglises croisees de 
Grece deviennent de veri tables oeuvres d' art avec leur parfaite constru-
ction 2. L' esprit de litote et de darte domine a)' ecole architecturale de 
Grece. 

A l' exMrieur, les murs dea eglises sont simples sans arcades et 
sont construits aoigneusement au moyen de pierres ancadrees de bri-
ques rouges. Le dessin aymetrique de briques couvrant la surface comme 
un tapis, a' anrichit a I' aide des bandes en briquea denteleea et des cein-

des meandres qui entourent parfois toute 
I' eglise ou seulement 
des endroits hauts sont incrust6es dans les murs des tablettes decoratives. 
La clarte de la forme et l' accent sur la droiture de la ligne se re-
trouve aux toits, aux absides et aux domes. En general, les eglises croisees 
en Grece sont beacoup plus petites que celles de Constantinople en lar-

-geur etenhauteur. Ces egliaesayant lea caractetristiquea deja ciMes 

2. P a u I L e mer I e, 
3. Gab r. M i II e t, L'Ecole Grecque, page 141 suiv. 
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sont nombreuses en Grece, parsemees pm'tout, surtout dans Ia -region 
d' Athenes, Beotie, d' Argolide et dans Ies centres moyenageux de La-
conie, Thessalie et d' Epire. 

Dans une intention determinee, j' ai fait une revue de tout I' art 
concernant l' ecole grecque, de fagon a. pouvoir plus facilement conti-
nuer l' examen des eglises d' Argolide; leur construction s' inspire et se 
regIe du souffle de cette ecole. J e Iaisse de cote les differentes eglises du 
XIe siecle, et j' arrive it celles du XIle sUwle, pendant lequel les eglises 
byzantines croisees de Grece parviennent it un grant degre de perfection 
technique. Parmi celles-ci, les plus import antes sont les trois eglises 
parentes d' Argolide: Ie couvent catholicon d' Hagia-Moni de Nauplie 
et les eglises des villages de Merbaka et Honika. Ces eglises sont comlexes 
avec quatre colonnes et des domes prismatiques, ayant des narthex et des 
portiques devant l' entree principale et les portes de cotes. Des sources, 
d'ou coule la vie, des meandres faits de briques entourent les murs de 
}' eglise catholicon du couvent et ceux de Merbaka ; par contre l' eglise 
du village Honika garde des caracteristiques plus anciennes, c' est-a.-dire 
de jolis arcs volants et des decors pittoresques 1. Par consequent cette 
eglise, etant donne ses caracteristiques plus anciennes est anterieure 
aux autres et surement sert de modele aux deux autres. 

II est naturel donc de commencer notre etude par. cette derniere 
eglise 2. 

Premiere image: (Voyez premiere image) 

Au sujet de la date de construction de cette eglise nous n' avons 
aucun document officiel. A l' aide cependant de la date des deux autres 
auxquelles l' eglise de Honika a servi de modele, nous pouvons situer sa 

Deuxieme image: (Voyez deuxieme image) 

La principale caracteristique de cette eglise est la litote et la elarte. 
Comme nous voyons, lesmurs ne sont pas decores avec des absides, que 
l' on trouve beaucoup dans d' autres eglises anMrieures. Les murs et en 
gl'meral toute l' eglise soigneusement construite se compose de pierres de 
la me me grandeur, qui sont encadrees par des briques rouges selon la 
oonstruction entouree de briques 3. Entre les pierres qui entrent dans la 

1. r. 1:: (,) 't'"I) P ( 0 u, xed 'ApxatoAoy(a, -dl!l.. N, creA. 418. 
2. A d. S t r u c k, Vier byzantinische Kirchen der Argolis (Am den Athe-

nischen Mitteilungen XXXIV 1909, Heft 3), Seit. 196. 
3. C h. Die h J, Manuel d'Art Byzantin, page !ta8 suiv. 
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construction de l' eglise, s' interposent bien souvent des ornements en 
briques encastres dans les murs et qui ne sont autre choses que les 
tres IX et IC. 

C' est Ie monograme du Christ employe comme representation ef-
fective des paroles de Saint-Paul: ({C'est en lui que tout l' edifice parfai-
tement coordonne s' eleve jusqu' a former un temple saint dans Ie Sei-
gneur; c' est en lui que vous aussi vous entrez ensemble par l' Esprit 
dans la structure de l' edifice, qui devient l' habitation de Diew> 
siens B, 21-22 et D, 15-16).

Egalement on y trouve en outre des passages de l' Ecriture Ie A 
et l' Q de l' Apocalypse, les soleils mystiques, l' etoile brillante du matin 
et enfin Ie symbole de Jesus-Christ forme par l' initiale X superposee a 
la croix. Comme nous l' avons deja dit, cette eglise semblable aux autres 
se compose de quatre colonnes. Deux de ses colonnes soutiennent Ie 
narthex par 011 nous entrons dans l' egIise principale. 


